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agronome, ingénieur du génie rural des eaux et des forêts retraité depuis 2002, sourcier amateur depuis 1991 
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co=courriel ouvert, pj=pièces jointes : co 05.12.11(ter), co 15.11.11, 6 scans : vaches, centres, navig, Jarzé, Payerne et Cho-Ber
co 05.12.11(V) surtout au Réseau d’échanges réciproques de savoirs d’une Maison des habitants de Grenoble
Des vaches magnétiques 1 pas tellement mystérieuses, improbablologie et so(u)rcellerie

Dans les années 1980 je m’intéressais aux recherches de retraité du professeur Yves Rocard, qui expliqua quelques cas de radiesthésie par l’électromagnétisme. A mon avis il se trompait tout en ayant le mérite de sortir radiesthésie et sourcellerie du placard où on les enfermait avec la sorcellerie et d’identifier 6 paires de centres récepteurs magnétiques du corps humain avec un kinésithérapeute et un médecin d’un service de posturologie 2 [pj centres]. Navigation magnétique des oiseaux, abeilles et bactéries 3 ; particules ferromagnétiques dans le corps humain 4 [pj navig]. Ainsi la navigation magnétique animale s’étend aux ruminants [pj vaches]. Grâce à diverses rencontres et circonstances, je suis devenu sourcier amateur en 1991 d’abord en utilisant un pendule puis à mains nues depuis 1995. Je détecte des anomalies souterraines instables et fixes, à distance sur place et sur plan grâce à des visées successives et à la radiesthésie, puis les vérifie sur place grâce au senti corporel (SC) à partir des pieds et des mains. 
Les ondes cosmotelluriques sont liées au magnétisme terrestre : je détecte avec le petit doigt le réseau Hartmann : des murs invisibles à peu près nord-sud [comme l'axe magnétique terrestre (AMT)] et est-ouest larges de 10 à 40 cm, distants de 1 à 2 m ; je détecte avec l'annulaire le réseau diagonal Curry, emboîté dans le réseau Hartmann : des murs invisibles larges d'environ 50 cm et distants d'environ 4 m. Ce sont 2 réseaux inoffensifs instables, disparaissant tout autour de la Terre environ 1 heure avant et 1 heure après une éclipse de lune ou soleil visible seulement aux antipodes. La largeur des murs Hartmann s’accroît d’environ 50% de la pleine lune à la nouvelle lune. Un croisement Hartmann fait comme une loupe avec la lumière, en renforçant l'effet d'une anomalie souterraine fixe nocive comme un cours d'eau souterrain (CES) et une  cavité non-aérée souterraine (CNAS) telles que bande de faille 5, lit d'ancien ruisseau, souterrain ou cave effondrée de construction disparue faisant pencher l'arbre ou le faisant pousser fourchu. Un croisement Hartmann est une colonne rectangulaire penchée vers le nord-ouest comme l'AMT. Des fourmis marchent en suivant des murs Hartmann ; fourmilières, essaims d'abeilles et petits nuages de moucherons choisissent ces croisements, le chat y fait ses griffes. Un clocher tors ou penché est au-dessus  de 2 CES où chacun reçoit au moins un affluent : tors si les confluents seraient sur la même droite verticale, penché si les confluents seraient sur deux droites verticales distinctes distantes de moins de 2 m.

Clins d'œil à 8 points autour de 2 églises avec clocher tors : Jarzé du 49 où je ne suis pas encore allé [pj Jarzé], Payerne (Vaud, Suisse) où j'étais le 9 mai[pj Payerne]. Les églises avec clocher tors ou penché sont des lieux ad hoc pour apprendre plusieurs degrés de SC en tournant autour à l'extérieur. Ce 15 décembre, 15 minutes entre 18h et 19h, je ferai découvrir le SC au dessus de 2 CES à l'extérieur d’une Maison des habitants de Grenoble : ce sera difficile, car plus il fait froid plus diminue ce SC ; ce sera plus facile entre les 2 portes extérieures coulissantes et la porte intérieure à 2 battants du sas moins froid de l'entrée [pj Cho-Ber]. Je fais sentir une différence très faible de SC entre les croisement Hartmann et le milieu d'un rectangle neutre voisin. Sous des arbres isolés penchés, fourchus, droits à fibre très torse et tortillards, des menhirs, dolmens et calvaires anciens, il y a toujours des anomalies souterraines simples ou complexes. Sous des arbres tortillards, clochers tors et penchés, il y a toujours 2 CES où chacun reçoit au moins un affluent. L’intérêt majeur de ces recherches, c’est de renvoyer la médecine aux maisons à cancers, présupposées par des médecins grâce à des malades habitant tour à tour les mêmes logements ou en même temps des logements superposés. Des anomalies souterraines fixes causeraient des cancers et d’autres maladies ou troubles : prévention en changeant la place du lit ou de chambre avec l’aide de sourcier et/ou par SC. Dans tout ça le magnétisme, autant pour l’animal que pour l’homme, n’explique pas la perception à distance, sur plan et la télépathie avérée entre l’animal domestique ou sauvage et l’homme.  
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